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« SOUVIENS-TOI… »

Par Priscille Metenou

Division centrafricaine de l’Ouest

Produit par le Département du Ministère de la Femme

Conférence Générale des adventistes du septième jour

Mes chères sœurs, 

Vous tenez dans les mains le matériel de la Journée du Ministère de la Femme intitulé « Souviens-toi… », préparé par Priscille Metonou, directrice du Ministère de la Femme de la Division centrafricaine de l’Ouest. La passion de Priscille est l’évangélisation.

Le titre de ce document, « Souviens-toi… », paraît étrange mais son message est de rappeler à chacune d’entre nous que nous sommes des femmes appartenant à Dieu. Comme d’habitude, vous avez la liberté d’adapter ce matériel de façon à ce qu’il convienne aux femmes de votre territoire dans leur cadre culturel spécifique. N’oubliez pas que cette journée donne aussi l’occasion de remercier toutes celles qui ont donné leur temps, talent et même leur vie au service de Dieu. Prenez le temps de les reconnaître et de louer le Seigneur pour leur service enthousiaste.

Nous vous demandons de bien vouloir porter votre attention sur deux divisions particulières. Il s’agit de la Division transeuropéenne et la Division centrafricaine de l’Ouest. Dans les pages suivantes, vous trouverez des rapports sur l’œuvre de ces divisions et nous vous demandons de bien vouloir prier en leur faveur. Ces informations peuvent faire partie du programme de l’École du sabbat où pourraient participer des femmes portant des costumes des pays de ces divisions.

Nous apprécions vivement tout le travail et le temps que vous consacrez à ce ministère. Nos prières concernent toujours chacune d’entre vous et nous savons que Dieu y répondra.

Que Dieu vous accorde sa joie et ses bénédictions !

Directrice

Ministère de la Femme
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Au sujet de l’auteur
Priscille A. Metonou est directrice des départements du Ministère de la Femme, des Services fiduciaires et des Services légaux de la Division centrafricaine de l’Ouest (DCO). Elle est notaire et est mariée à Gilles Metonou qui est aussi notaire. Dieu les a bénis de deux filles et deux fils. Mme Metonou aime contribuer aux activités des ministères des femmes et délivrer des prédications. Elle a la passion des réunions d’évangélisation et aime écouter la musique chrétienne adventiste.
Présentation des divisions
· Division transeuropéenne

· Division centrafricaine de l’Ouest

Division transeuropéenne
Anne-May Wollan, directrice du Ministère de la Femme

Territoire : Albanie, Bahreïn, Bosnie-Herzégovine, îles de la Manche, Croatie, Chypre, Danemark, Égypte, Estonie,  îles Féroé, Finlande, Grèce, Groenland, Hongrie, Islande, Irak, Ireland, île de Man, Israël, Jourdain, Kuwait, Lettonie, Liban, Lithuanie, Monténégro, Hollande, Norvège, Oman, Pakistan, Pologne, Qatar, Arabie Saoudite, Serbie, Slovénie, Soudan, Suède, République de la Syrie arabe, l’ancienne république yougoslave de Macédoine, Émirats Arabes Unis, Royaume Uni, Yémen, comprenant les fédérations union de l’Adriatique, de la Baltique, Britannique, de la Finlande, de l’Hongrie, de la Hollande, de la Norvège, de la Pologne, de l’Europe du Sud Est, et de la Suède, l’Union mission du Moyen Orient, l’Union section du Pakistan, l’Union des églises danoises, la Fédération de l’Islande, la Mission de la Grèce et le champ d’Israël. Les membres s’élève à 102 592 au 31 décembre 2006.
Union fédération de l’Adriatique — Le Ministère de la Femme a été actif ces dernières années mais la directrice du Ministère de la Femme a donné sa démission récemment et n’a pas encore été remplacée. Avaient été organisés des retraites et des petits-déjeuners centrés sur la prière où la moitié des participantes n’étaient pas adventistes.
Union fédération de la Baltique — Elle a récupéré 3 membres au cours des cinq dernières années. Elle a tenu 93 séminaires de formation et 46 campagnes d’évangélisation. Ce qui occasionna l’addition de 20 nouveaux membres à l’Église.
Union fédération britannique— Elle a organisé des retraites ou congrès où participèrent des femmes adventistes et non adventistes. Elle a tenu des séminaires de formation et des campagnes d’évangélisation. Grâce à ces efforts, de nouveaux membres ont été ajoutés à l’Église.
Union d’églises du Danemark  — Il n’y a pas d’église adventiste au Groenland mais une nouvelle initiative est mise en place pour atteindre les habitants du Groenland.
Union fédération de la Finlande — Des femmes participent activement à des ministères à la fois pour les membres d’église comme pour les gens de l’extérieur. Des retraites sont tenues chaque été.

Union fédération de la Hongrie —Des femmes pasteurs et des anciennes participent à tous les niveaux de l’Église.

Mission union du Moyen Orient — Elle comprend la plupart des pays arabes à l’intérieur de la fenêtre 10/40, un territoire d’une extrême difficulté qui nous lance en même temps un défi passionnant.

Union fédération de la Hollande — Elle organise chaque année une retraite du Ministère de la Femme où 10 % de femmes non adventistes participent.

Union fédération de la Norvège — Elle tient, chaque année, quatre retraites du Ministère de la Femme : une dans chaque secteur du pays et la participation est chaque année plus importante. Plusieurs églises s’occupent, par l’intermédiaire du Ministère de la Femme, de petits groupes où la moitié de l’assistance ne sont pas adventistes ; 62 membres ont été récupérés au cours des cinq dernières années. 

Union section du Pakistan — Le Ministère de la Femme s’étend grâce à des séances de formation sur le leadership, une éducation sur la santé et plusieurs centres de couture permettant aux femmes d’apprendre un métier les aidant à survenir aux besoins de leur famille. Au cours des 5 dernières années, 110 membres ont été récupérés et 88 nouveaux membres ont été baptisés.

Union fédération de la Pologne —Cette union n’a pas de directrice du Ministère de la Femme. Néanmoins, elle a indiqué dans son rapport que 38 retraites ont été tenues où 775 femmes participèrent (74 n’étaient pas adventistes).

Union fédération de l’Europe du Sud Est —Elle organisa durant une année deux retraites et deux concerts visant à recueillir des fonds pour les enfants. Quatre campagnes d’évangélisation furent conduites par des femmes dans quatre lieux différents ; une de ces séries fut télévisée. Cela a occasionna une récupération de 11 membres et le baptême de 23 nouveaux membres.
Union fédération de la Suède —Elle met actuellement en place un Ministère de la Femme dans l’église internationale de Stockholm.

Champ d’Israël — Ce champ est activement impliqué en évangélisation, ministère par petits groupes et une école enseignant l’anglais visant à atteindre les Palestiniens des alentours. Il tient une retraite chaque année comprenant des classes d’alphabétisation pour les immigrants venant d’arriver qui ne peuvent ni lire ni écrire. De plus, il met systématiquement sur pied un programme de formation en leadership.

Division centrafricaine de l’Ouest
Priscille Metonou, directrice 

Territoire : Bénin, Burkina Faso, Cameroun, Cap vert, République de l’Afrique centrale, Tchad, Côte d’Ivoire, Guinée équatoriale, Gabon, Gambie, Ghana, Guinée, Guinée Bissau, Libéria, Mali, Mauritanie, Niger, Nigéria, République du Congo, Sénégal, Sierra Léon et Togo, comprenant l’Union fédération du Ghana et les Unions mission de l’Afrique centrale, de l’Est du Nigéria, du Nord-Ouest du Nigéria, du Sahel et de l’Afrique de l’Ouest. Les membres s’élèvent à 740 638 au 31 décembre 2006.

Programme d’alphabétisation
La plupart des femmes, en particulier dans les régions rurales, ne peuvent pas lire et écrire. Des programmes d’alphabétisation furent menés au Mali (dans des territoires musulmans) et au Nigéria.

Programme sur le SIDA
Programmes d’informations, prévention et de formation des instructeurs en particulier dans l’Union fédération du Ghana.

Programme visant l’autonomie financière
Toutes les unions participent activement à divers programmes : fleurs, confection de chapeaux, savon, huile, cravate ; teinturerie ; agriculture, commerce, cours de cuisine, vente d’aliments, décorations intérieures.

Programmes d’assistance sociale
Les femmes participent activement à faire des visites dans les orphelinats, hôpitaux, prisons, malades et chez les personnes âgées, où elles distribuent des vêtements, savon, aliments et imprimés.

Programmes s’adressant aux enfants des rues
Dans l’Union mission de l’Afrique centrale, les femmes se soucient des enfants des rues.

Les femmes occupant des positions de direction
Les femmes sont représentées dans presque tous les comités, même si elles sont en petits nombres, dans les églises, fédérations ou missions, unions et à la Division.

Sermon du vendredi soir
Souviens-toi de Marie
Lecture des écritures : Deutéronome 24.9
L’expérience de Marie est mentionnée dans notre texte biblique de ce soir, dans un passage où il est question d’avertir tous ceux qui se disent être disciples de Dieu. Le Seigneur, notre Dieu, déclara avec fermeté : « Souviens-toi de ce que l’Éternel, ton Dieu, fit à Marie pendant la route, lors de votre sortie d’Égypte. »
Que s’est-il passé en réalité ?
Dans Nombres 26.59, nous lisons que Marie était l’aînée d’un couple consacré de Lévites, Amram et Jokébed. Encore fillette, elle fut capable d’exécuter une stratégie dans le but de conserver la vie de son petit frère, Moïse, posé dans un panier sur le fleuve le Nil. Certains théologiens déclarèrent que « Marie traînait près du Nil en adoptant une attitude indifférente, mais elle surveillait en réalité anxieusement ce qui arriverait en fin de compte à Moïse ».
Lorsqu’était arrivé le moment pour les enfants d’Israël de partir d’Égypte pour aller vers la terre promise, le nom de Marie prit de l’importance. En fait, il fut mentionné en premier dans la Bible après le passage de la mer Rouge. Marie prit la direction du chœur de femmes. Elle conduisit un chant triomphant et reçut même le titre spécial de « prophétesse », personne qui parle pour Dieu et qui communique le message divin au peuple de Dieu. Elle bénéficiait d’une distinction évidente au-dessus de toutes les femmes d’Israël (Exode 15.20.21).
Marie travaillait avec Aaron, son frère, qui était le prêtre, la tête ecclésiastique du peuple. Mais le chef général — choisi par Dieu Tout-Puissant, était son frère cadet, Moïse (Michée 6.4).

Dans ses tâches de chef et d’administrateur, Moïse sollicita Dieu et lui confessa ses limites concernant ses capacités à porter le lourd fardeau de diriger seul des milliers. En réponse à ses préoccupations, Dieu l’amena à choisir 70 anciens sur lesquels il mit le même esprit, et qui l’aideraient à guider et superviser les Israélites. Moïse fit ce que Dieu lui dit de faire sans avoir consulté Marie et Aaron. Ceux-ci en fut offensés et se plaignirent amèrement du comportement de ce chef choisi par Dieu, Moïse, en se mettant à parler de la femme éthiopienne qu’il avait épousée.
Cela déplut à Dieu qui leur retira ses faveurs.  Leur conduite contre Moïse inspirée par l’envie, entraîna une grave conséquence : Marie fut atteinte d’une lèpre blanche. Devant ce qui venait d’arriver à sa sœur, Aaron s’humilia devant Dieu et Moïse intervint en implorant Dieu de restaurer la santé à sa sœur. Marie fut enfermée sept jours en dehors du camp et le peuple dut interrompre sa marche à cause de cet incident. (Nombres 12.1-15) 
Cette conséquence tragique, ne fut-elle donc pas causée par l’attitude de Marie envers son frère cadet, Moïse ? Certainement. Notre Dieu ne veut pas que nous adoptions ce genre d’attitude. C’est pourquoi il dit à tous les chrétiens : femmes, hommes et enfants « Souviens-toi de Marie ! » Ce doux rappel comporte, pour notre vie chrétienne d’aujourd’hui, beaucoup de leçons importantes.
I. L’HUMILITÉ ET LA PATIENCE DE MOÏSE
Moïse entendit les plaintes amères de son frère et de sa sœur, mais il ne ressentit jamais l’envie de se venger. Au contraire, il accepta leur conduite en silence. Il fit preuve d’une grande patience même devant cette provocation ; il affronta la critique sans se défendre. Nous voyons Moïse prier en faveur de ceux qui le critiquent au lieu de leur souhaiter du mal. Voilà le genre de chef à suivre, un leader digne d’émulation. 
Chers dirigeants, frères et sœurs, chaque fois que vous avez à faire face à des critiques dans votre ministère ou votre vie ou si vous êtes tentés de critiquer autrui, le Seigneur vous dit : « Souviens-toi de Marie ».
II.  UNE MAUVAISE COLLABORATION
La collaboration de Marie et d’Aaron fut scandaleuse. Aaron, en sa qualité de frère aîné, aurait dû mieux se conduire mais ce ne fut pas le cas. En réalité, cette mauvaise collaboration existe aujourd’hui dans certaines de nos églises. Critiquer et détruire le dirigeant, voilà une attitude typique de la « fin des temps », au lieu d’aider la personne à exercer ses fonctions au maximum de ses capacités. La Bible nous lance un avertissement spécifique : celui de ne pas adopter une telle conduite.

Chers sœurs et frères, si votre église compte parmi ses membres ce genre de personnes, surtout s’il s’agit d’anciens, pasteurs ou directrices du Ministère de la Femme, rappelez-leur de se souvenir du cas de Marie et des leçons qui s’ensuivirent.
III.  LE VICE QU’EST L’ENVIE

L’envie est un des vices les plus odieux et détestables qui soient. Celui dont le cœur est rempli d’envie, est incapable de se réjouir du succès des autres. La Bible nous admoneste d’aimer comme Jésus a aimé. L’envie détruit l’amour de Dieu dans notre cœur.
Marie fut dirigeante et prophétesse. Elle aurait peut-être été élue aujourd’hui directrice du Ministère de son église. Dieu lui a donné de nombreux dons et une position importante mais elle se débattait encore avec sa nature humaine ; elle était insatisfaite. Marie et Aaron se disputaient, à l’encontre de leur propre frère, Moïse, la proéminence de son appel spécial et de sa position exclusive. En fait, ils considéraient qu’ils étaient plus capables que Moïse et ils se demandaient pourquoi ils n’avaient pas été choisis pour ce travail. Ils questionnèrent le fait que Moïse était le seul à qui Dieu parlait.
À mesure que l’envie de Marie grandissait, elle acquérait le sentiment qu’elle-même et Aaron avaient été négligés. Ils se mirent à blâmer l’épouse de Moïse en lui découvrant des fautes et à insinuer qu’elle était la cause de leur situation embarrassante. Ils pensaient sans doute qu’elle était celle qui conseillait à son époux de ne pas leur confier une plus grande participation au leadership d’Israël. C’est ainsi que Marie se mit à critiquer et à rabaisser Moïse, comme le font toujours les envieux.
Nous pouvons voir que l’amour du pouvoir est une faiblesse humaine. Même aujourd’hui, il est possible de remarquer cette même conduite parmi les membres d’église. Cette attitude peut facilement détruire des gens, des familles, des églises et des communautés. En conséquence, cet avertissement est adressé aux chrétiens : détournez-vous de ce péché qu’est l’envie. Dans Galates 5.19, la Bible nous dit que ceux qui sont envieux, n’hériteront pas du royaume de Dieu. Pourtant, Dieu nous invite à faire partie de sa famille ; ce qui signifie qu’il faut que nous nous écartions de ce vice qu’est l’envie.
Selon la Bible et l’Esprit de prophétie, voici quelques remèdes visant à guérir de l’envie :

1. Ne pensez pas du mal des gens — surtout ceux qui occupent des postes d’autorité

2. Soyez satisfaits de ce que vous avez

3. Soyez reconnaissants pour tout ce que l’on vous a donné

4. Ne croyez pas que vous êtes quelqu’un que vous n’êtes pas

5. Toutes les voies affectant l’âme doivent être protégées ; sinon le moi et l’orgueil y pénétreront et la conduiront à l’envie

6. Souvenez-vous ce que le Seigneur fit à Marie.

Chers frères et sœurs, vous ne pouvez pas faire du mal en secret sans que cela ne se sache. Si nous pensons du mal, notre discours le reflètera. C’est ce qui se passa dans notre histoire. 
IV.  LE VICE DE DIRE DU MAL DES AUTRES
Dire du mal des autres est une inclination naturelle, une habitude de l’être humain. C’est le péché de la langue. Certains érudits la désignent par lésion « du double langage », médisance, murmure, plainte, malédiction, l’empressement à parler des fautes d’autrui avec l’idée de le détruire.
Dans notre histoire, Marie dit du mal de Moïse ; ce qui déplut fortement à Dieu. C’est ainsi que Dieu s’éloigna d’elle et qu’elle fut atteinte de la lèpre la plus virulente, la lèpre blanche. Nous, chrétiens, nous pouvons aussi nous trouver à suivre les transgressions de Marie en disant du mal des autres. Mais Dieu ne le veut pas. C’est pourquoi son amour l’incite à nous donner cet avertissement ferme : « Souviens-toi de Marie ! ».
D’une manière très particulière, Dieu nous invite à prendre certaines précautions contre ce vice que dire du mal des autres.
1. Ne dis pas de mal des autres, ne blasphème pas ! (Jacques 4.11 ; Exode 22.28 ; Psaume 34.14)

2. Cultivez la présence de Dieu quand vous communiquez. Avant de vous exprimer, demandez-vous « Dieu, approuverait-il mon discours ? » Abstenez-vous de toute calomnie, mensonge, blasphème et opinion erronée (Psaumes 34.14 ; Jacques 1.26 ; 1 Pierre 3.10).
3. Parlez aux personnes et non des personnes.
4. Déterminez si vos motivations sont incitées pour le bien-être des autres.
5. Choisissez vos paroles (Jacques 1.26). En plus de cela, Ellen G White écrivit dans le livre Fondamentals to Christian Education, p. 459.

«Ceux qui aiment parler, doivent choisir leurs mots ; ils doivent être attentifs à la manière dont ils parlent, peut-être pensent-ils que ce n’est pas pécher que faire des commérages, parler sans réfléchir mais le Seigneur en est peiné et les anges attristés. » 
6. Retient ta langue. La meilleure manière de protéger notre paix aussi bien que de rester en harmonie avec les hommes et Dieu, c’est de parler avec prudence. Abstenez-vous pour tout ce qui est calomnie, mensonge, blasphème et opinions erronées (Psaumes 34.13 ; Matthieu 12.37 ; Jacques 1.26 ; 1 Pierre 3.10)
On raconte l’histoire d’un certain Assyrien qui parcourait les rues d’une ville en offrant « l’élixir de la vie ». Une jeune fille, qui était la fille de Rabi Jobus, entendit les promotions de cette personne et alla vivement voir son père pour lui raconter ce que disait cet homme. Sa curiosité éveillée, le Rabi appela l’Assyrien et lui demanda de lui donner plus d’explications au sujet de cet « élixir de la vie». L’homme lui répondit que cet « élixir de la vie » est trouvé dans la Bible, dans 1 Pierre 3.10 : « l’élixir de la vie » se trouve dans la langue et les lèvres de l’homme. 

Chers sœurs et frères, si nous voulons une vie sur terre prospère, confortable, paisible, agréable et désirable aussi bien que sur la terre nouvelle durant l’éternité, nous devons ménager notre langue.

V.  NE PAS FAIRE HONNEUR AUX DIRIGEANTS
Le point final de cette discussion concerne le fait de ne pas faire honneur aux dirigeants. Quand nous ne respectons pas les dirigeants, nous ne leur faisons pas honneur, un honneur qui leur est pourtant dû. Dans notre histoire, nous voyons le problème qui se produisit. Marie et Aaron ne firent pas honneur, d’une manière appropriée, à Moïse, qui était leur chef même s’il était aussi leur frère cadet. La Bible est claire à ce sujet. Selon Exode 22.28 et 1 Pierre 2.17, nous devons craindre Dieu et honorer le Roi. Notre Roi peut être un pasteur, un ancien, le président/administrateur de mission/fédération/union, la directrice du Ministère de la Femme ou nos propres parents, toutes personnes occupant une position de direction soit dans l’Église, soit dans la communauté locale.
La Bible dit que nous devons respecter nos dirigeants même lorsque ceux-ci ne sont pas dignes d’honneur ; néanmoins, ils doivent être honorés à cause de la position qu’ils occupent. En effet, lorsque le respect est banni, la subordination s’enfuit, puis anarchie et ruine s’ensuivent. En fait, les chrétiens ne devraient jamais se trouver en sédition contre un chef. Prenez l’exemple de Néron, qui était le pire des empereurs et qui vivait au temps de l’apôtre Paul. Il persécutait les chrétiens pendant son règne mais puisqu’il était sur le trône, l’ordre était de l’honorer selon l’instruction divine.
Ellen G White écrivit dans «Conquérants pacifiques » page 61. «Ne défions pas les autorités. Que nos paroles écrites ou parlées soient prudentes et mesurées, de crainte de nous faire considérer comme des réfractaires à l’égard de la loi et de l’ordre. »
Par conséquent nous devons abandonner tout déshonneur, s’en abstenir et faire honneur à qui de droit. Craignons Dieu, honorons le roi.

Jean 12.26 nous dit que l’honneur réservé à un dirigeant ne sera pas fait en vain ou sans récompense. Si nous défendons fidèlement la réputation et l’autorité de notre maître, si nous prenons soin de ses biens, nous serons honorés et non enfermés en prison. Nous seront doublement récompensés par Dieu lui-même.

Frères et sœurs, Jésus-Christ placera, le jour de son retour, une couronne sur la tête de ses enfants avec la dignité et l’honneur les plus élevés. Louons le Seigneur !
Souviens-toi…
Ordonnance du service divin
Appel au culte

Luc 17.31-32
Hymne d’ouverture

Prière pastorale
Gardez à l’esprit les besoins particuliers des femmes de

· la Division transeuropéenne
· la Division centrafricaine de l’Ouest
· votre congrégation locale et le Ministère de la Femme en général

Offertoire
Hymne durant l’offertoire

Lecture avec la congrégation
Vous la choisissez en tenant compte du thème.

Message musical


Vous le choisissez en tenant compte du thème.

Histoire à l’attention des enfants
 Souviens-toi des enfants de Béthel

Sermon



Souviens-toi de la femme de Lot

Hymne de clôture

Prière de clôture
Histoire à l’attention des enfants
Souviens-toi des enfants de Béthel
Versets de la Bible : 2 Rois 2.23 ; Proverbes 22.6 ; Lévitique 19.32

Cantique : Avec Jésus dans la famille, heureux, heureux foyer

Mes chers petits enfants,

Il y a bien des choses que notre tendre Père céleste veut que nous nous souvenions pour que nous soyons toujours heureux. Ce matin, je vous dis que Dieu veut que vous vous souveniez des enfants de Béthel. Mais qui sont-ils au fait ? Écoutez l’histoire que je vais vous raconter.
Le prophète Élie, un homme de Dieu, avait quitté cette terre pour aller dans un endroit magnifique, merveilleux appelé le paradis. Il avait laissé derrière lui un autre homme pieux, un prophète patient et humble, qui s’appelait Élisée. C’était un homme à l’esprit doux et bon.

Un jour, Élisée se rendit à Béthel pour visiter une école des prophètes. En chemin, il rencontra un large groupe de jeunes gens grossiers et mauvais. Peut-être, avaient-ils entendu leurs parents ou les gens de la localité parler d’Élie qui était monté au ciel sur un chariot et ils firent, de cet événement solennel, l’objet de leur risée et de leur moquerie en criant à Élisée : « Monte, tondu ; Monte, tondu… ! » (2 Rois 2.23, BFC). Ils exprimèrent leur mépris en le ridiculisant. Ces jeunes gens se conduisaient comme si on leur avait appris de bonnes manières. Ils suivirent le prophète tout en répétant leurs insultes et en se moquant de lui.
Lorsque le prophète entendit leurs railleries, il se retourna vers eux et sous l’inspiration du Dieu Tout-Puissant, maudit ces jeunes au nom du Seigneur. Immédiatement après, deux ours sortirent du bois et frappèrent à mort 42 de ces jeunes gens.
Mes enfants, notre tendre Père céleste n’est pas heureux quand nous nous moquons des autres ou quand nous les maltraitons. C’est pourquoi nous trouvons cette histoire dans la Bible car elle nous sert d’avertissement et de leçon pour nous tous. 

1.  Une leçon pour les mères et les pères
La mort de ces enfants est une leçon. Chers parents, nous, vos enfants, nous vous supplions de nous éduquer comme l’instruit Proverbes 22.6 de sorte que lorsque nous serons plus âgés, nous ne nous détournerons jamais de vos instructions car nous ne voulons pas souffrir comme les enfants de Béthel. Nous vous prions de nous guider, de nous former dans l’Esprit de Dieu, de nous éduquer avec prudence pour que nous puissions échapper aux dangers et nous assurer les bénédictions que Dieu a en réserve pour nous. Consacrez-nous à Dieu, impressionnez notre esprit des nobles vertus. Pour en avoir la capacité, chers parents, nous vous invitons ardemment à demander à Dieu qu’il vous donne sa sagesse car il vous aidera et vous accordera patience et tendresse.
2.  Leçon pour les enfants

Mes enfants, vous êtes les précieux enfants de l’Église adventiste du septième jour. Je vous prie vivement d’écouter vos parents ; ils vous aiment et ils font tous leurs efforts à vous éduquer. Vous devez leur obéir. Vous devez respecter les personnes âgées, en particulier les responsables de l’église, les pasteurs, les anciens comme l’indique Lévitique 19.32 où on nous dit de respecter et d’honorer ceux qui sont âgés.
Chers enfants, s’il vous est difficile d’avoir de tels nobles caractères, il y a une Personne qui peut vous donner la capacité de respecter les autres. Faites appel à Lui en tout temps et il vous répondra. Il n’est autre que Jésus, notre Ami et notre Sauveur. Une promesse accompagne cette attitude de respect : c’est celle de vivre plus longtemps, plus longtemps et plus longtemps. Amen.

Note : Charger une fillette de la première partie (une leçon pour les mères et les pères) et une mère, de la seconde (une leçon pour les enfants).
Sermon du sabbat matin
Souviens-toi de la femme de Lot
Texte biblique : Luc 17.31-32

Notre Dieu est un Dieu fantastique. Son amour inconditionnel l’amena à créer l’homme et la femme pour qu’ils soient heureux et jouissent éternellement de la vie. Mais Satan, notre ennemi, provoqua le désordre et rendit leur condition pécheresse. Il est à la source de la souffrance et de la mort éternelle. C’est alors que Dieu procura un moyen de sortir de cette impasse par le procédé de la rédemption. Il donna son Fils unique pour qu’il meure à notre place et nous assure le salut et un jour, nous aurons tous la possibilité de vivre avec lui. Gloire à Dieu Tout-Puissant !
Cependant, notre souci est le suivant : nos tendances naturelles nous conduisent toujours à pécher et à la destruction éternelle. Dans la Bible, de nombreuses histoires nous instruisent et nous avertissent contre le fait de mener une vie pécheresse.

L’histoire d’aujourd’hui est celle de la femme de Lot que nous trouvons dans Genèse 18 et 19. Que s’est-il passé en réalité ?
Les péchés de Sodome et Gomorrhe et des villes environnantes, s’étaient tant accumulés que Dieu décida de détruire ces villes. Lot, le neveu d’Abraham y vivait. Lorsque Dieu révéla son intention à Abraham, celui-ci, fidèle serviteur, l’implora de garder les membres de sa famille en vie ; alors Dieu décida de la sauver.
Des anges eurent pour mission de sauver Lot et sa famille de cette destruction. Malheureusement, ses filles mariées et leurs maris ne voulaient pas céder à l’invitation pressante et refusaient de quitter Sodome avec Lot. La femme de Lot et leurs deux filles traînaient, ne souhaitant pas quitter la ville pour se rendre dans un lieu plus sûr. Comme elles prenaient leur temps, les anges leur saisirent la main et les conduisirent hors de la ville. Le Seigneur fit preuve d’une si grande miséricorde à leur égard (Genèse 19.16), qu’il les emmena hors de la ville qui allait être détruite et leur donna gravement cet ordre : « Sauve-toi, pour ta vie ; ne regarde pas derrière toi, et ne t’arrête pas dans toute la plaine ; sauve-toi vers la montagne, de peur que tu ne périsses. » (Genèse 19.17)
Ils avançaient maintenant sur la route du salut, pourtant, même à ce stade, au lieu de courir devant eux, ils étaient en train de discuter avec les anges de la possibilité de leur donner la permission d’aller dans la ville la plus proche. Dieu, une fois encore, leur permit d’agir de la sorte, puis l’ordre de se sauver fut donné à nouveau. Selon Genèse 19.33, l’ange dit : « Hâte-toi de t’y réfugier, car je ne puis rien faire jusqu’à ce que tu y sois arrivé. » Dieu ne pouvait pas détruire Sodome tant que son peuple ne se trouvait pas dans la zone protégée.

En dépit du fait que Dieu fit tout pour sauver la famille, Genèse 19.26 nous apprend qu’un événement irrémédiable se produisit : « La femme de Lot regarda en arrière, et elle devint une statue de sel.» Quelle tragédie ! Un malheur qu’il ne faut pas oublier, dit Jésus dans Luc 17.31-32, « Souvenez-vous de la femme de Lot ».

CE QUI A CAUSÉ LA RÉACTION DE REGARDER EN ARRIÈRE SUR LA ROUTE DU SALUT
Mme Lot fut un exemple typique de la miséricorde divine quand il la libéra, elle et sa famille, de la destruction de la ville de Sodome. Elle était presque hors de danger néanmoins, avançant derrière son mari, elle regarda en arrière. Qu’est-ce qui incita cette conduite de regarder en arrière malgré l’avertissement divin ? Beaucoup de raisons peuvent avoir contribué à cette réaction de sa part. Considérons les suivantes :
1.  SON CŒUR ÉTAIT RESTÉ À SODOME
Bien que Mme Lot ait physiquement quitté la ville, son cœur était resté à Sodome où elle avait laissé toutes les richesses qu’elle avait accumulées au cours des nombreuses années où elle avait vécu. Sa maison magnifique, ses meubles, ses belles robes, son argent en banque et autres possessions de grands prix, la poussèrent à se demander «Les reverrai-je ? » Oh, comme elle désirait faire marche arrière et prendre quelque chose avec elle ; ce qui l’incita à regarder en arrière.

2.  SA CURIOSITÉ

Il est fort possible que Mme Lot ait été tout simplement curieuse. « Dieu, allait-il réellement détruire toute la ville par le feu ? Cela, arriverait-il vraiment ? Voyons comment Dieu va s’y prendre ? » C’est alors qu’elle se retourna et regarda en arrière.

3.  SON INCRÉDULITÉ

Le fait que Mme Lot regarda en arrière la ville en feu, révéla son incrédulité dans les paroles des anges. C’est pourquoi elle prenait le temps de partir jusqu’au moment où elle fut forcée de quitter la ville de Sodome. Elle n’avait pas cru foncièrement que Dieu ferait ce qu’il avait dit. Son incrédulité la poussa à regarder en arrière.
Frères et sœurs, l’histoire de Mme Lot révèle notre manière de vivre aujourd’hui. La Bible nous dit que notre monde va être détruit par le feu et Dieu veut que nous nous échappions afin d’être sauvés. En conséquence, il a envoyé et il nous  envoie toujours des messagers et des messages comme il le fit pour Mme Lot. Les anges nous tiennent par la main pour nous guider hors de ce monde de péché et nous permettre d’entrer dans le royaume de Dieu. L’intervention divine s’effectue à travers les sermons, les livres et les hymnes d’inspiration. Pouvons-nous imaginer combien d’entre eux nous avons entendus ou lus depuis que nous sommes adventistes ? Nous pouvons entendre Dieu nous dire : « Sauve-toi, pour ta vie ! » Nous sommes comme Mme Lot ; nous prenons notre temps ; nous ne bougeons pas. Les sermons sur le retour de Jésus et la fin du monde sont devenus familiers à nos oreilles et nous ne bougeons pas.
Exactement comme Mme Lot, nous voulons regarder en arrière et reprendre notre vie comme nous en avions l’habitude. Parfois, à cause des épreuves et des difficultés, nous sommes tentés de regarder en arrière. Nous pensons que l’Église est trop exigeante et voulons donc aller là où il est plus facile d’être chrétiens. Souvenons-nous que Dieu est toujours en train d’envoyer des messages d’avertissements : « Sauve-toi, pour ta vie ! Pars d’ici ! »
L’avertissement de Dieu est un signe de son amour et de sa tendre attention à notre égard. C’est parce qu’il nous aime qu’il nous envoie des avertissements ; en effet, le fait de regarder en arrière risque d’être désastreux. Quand Mme Lot désobéit à l’ordre de Dieu et regarda en arrière ; elle devint un monument du mécontentement de Dieu. Elle fut frappée à mort et se transforma en un pilier de sel pour l’éternité. Oh ! Comme elle avait pris son temps ! Elle avait la nostalgie de son passé et regarda derrière elle ; la conséquence mortelle qu’elle subit fut terrible. Elle était très près de la ville du salut mais ne l’atteignit jamais. Presque sauvée, pourtant perdue ! Quel malheur ! Elle devint, pour nous, un rappel constant. Si nous suivons les mêmes étapes de Mme Lot, sachant que Jésus est le même hier, aujourd’hui et demain, si nous désobéissons et regardons derrière nous pour une raison ou pour une autre, le résultat tragique sera similaire.
Dieu dit dans Hébreux 10.38 qu’il n’a aucun plaisir en celui qui regarde en arrière car lorsqu’on agit ainsi, on dit que l’on a oublié Christ et toutes ses souffrances. Quand on regarde en arrière, on dit que l’on a renoncé à faire confiance à Christ.  Quand on regarde en arrière, on dit que l’on crucifie le Sauveur une nouvelle fois. Retourner à une vie pécheresse du passé déplaît à Dieu. Quel fait terrible quand on déplaît à Dieu ! De plus, Jésus nous dit dans Luc 9.62 : « Quiconque… regarde en arrière, n’est pas propre au royaume de Dieu ».
Chers frères et sœurs, nous nous rapprochons du salut, nous sommes presque arrivés à notre demeure céleste mais si nous jetons un coup d’œil en arrière, notre décision sera fatale ! L’histoire de Mme Lot est écrite pour notre admonition comme le déclare 1 Corinthiens 10.6, «Or, ces choses sont arrivées pour nous servir d’exemples, afin que nous n’ayons pas de mauvais désirs, comme ils en ont eu. » Regarder en arrière, c’est la destruction ; regarder en arrière, c’est la mort ; regarder en arrière, c’est pécher ; regarder en arrière, c’est la ruine éternelle. Le principe dont nous devons nous rappeler, c’est « Ne regarde pas en arrière, souviens-toi de la femme de Lot, continue toujours d’avancer. »

I. TOTALE OBÉISSANCE À DIEU

Obéir à Dieu, c’est mettre à exécution la parole et la volonté de Dieu sans délai ni hésitation. Si Mme Lot n’avait pas désobéi, elle aurait été sauvée. Obéir à Dieu, c’est la vie. C’est le test suprême de la foi et de la révérence et une telle relation ne doit jamais être rompue.
Nous, chrétiens des derniers temps, nous devons devenir patients et attentifs dans notre écoute ; nous devons être disposés à écouter la parole de Dieu, lui accorder toute notre attention.
Quel que soit ce que dit Dieu, nous devons lui faire complètement confiance. Quel que soit ce que Dieu ordonne, nous devons être prêts à obéir. Quel que soit ce que Dieu nous demande, nous devons nous exécuter. Chaque fois qu’il nous demande d’aller de l’avant, nous ne devons pas hésiter. Quel que soit ce qu’il dit, nous devons y croire comme le compositeur du cantique l’exprime : « Fais confiance à Jésus et obéis-lui car il n’y a pas d’autre façon d’être heureux en Jésus mais celle de lui faire confiance et de lui obéir. »

Dieu dit dans 1 Samuel 15.22, « l’obéissance vaut mieux que les sacrifices ». Jésus fit tout le chemin du ciel à la terre pour nous montrer comment obéir. Il fit tout ce que son Père lui demanda de faire, même jusqu’à la mort sur la croix (Philippiens 2.8)
L’obéissance est une bénédiction. Mme White l’exprima d’une très belle façon dans son livre  « Les paraboles de Jésus » en disant p. 245 que les bénédictions dont jouit cette vie et la prochaine, sont possibles par l’obéissance ; en obéissant à Dieu, nous pouvons toujours aller de l’avant…
Chers frères et sœurs, conformons-nous à la volonté de Dieu, obéissons-lui car cela nous aidera à aller toujours de l’avant.

II. UN BUT UNIQUE

Ce que signifie avoir « un but unique », c’est avoir un seul but et porter son attention sur un seul objectif, non deux ou trois. Nous trouvons cet exemple dans Philippiens 3.13, 14, où l’apôtre Paul court vers un but et progresse rapidement ; il utilise chaque muscle, chaque nerf pour arriver à son but, le royaume des cieux.

Paul avait un but, un objectif dans la vie. Il n’incorpora pas le monde dans la religion, la richesse dans le salut, l’honneur dans la couronne de gloire et c’est ce qui permit à Paul d’être fort. Le temps est arrivé pour nous d’oublier tout ce qui est derrière, tout ce que ce monde a à offrir. Nous accomplirons peu si nous sommes distraits par une multiplicité d’activités ; par conséquent, nous devons porter notre regard vers l’avant et notre attention sur le retour de Jésus. Dieu dit aux enfants d’Israël près de la mer Rouge « Allez de l’avant… » Le même appel nous est adressé aujourd’hui : « Allons de l’avant et ne regardons jamais derrière. Dieu est là pour prendre la direction ! »
Chers frères et sœurs, le temps s’enfuit si rapidement ! L’éternité est à notre portée et tout est mis en jeu. Une chose que nous devons faire, c’est de pousser vers l’avant en direction du royaume des cieux. Obéir et avoir un but, cela est possible par Jésus-Christ, notre Seigneur, lorsque nous fixons les yeux sur lui.

III. FIXONS NOS YEUX SUR JÉSUS
Nous, êtres humains, nous sommes faibles et sans puissance ; par conséquent, nous pouvons aller de l’avant uniquement si nous avons nos yeux fixés sur Jésus, l’auteur et le consommateur de la foi.
Nous devons fixer nos yeux sur Jésus parce que sans lui, nous n’avons, en aucun cas, la capacité d’avancer. Jésus seul peut nous donner la force, l’assistance et le pouvoir d’obéir et d’agir. Ellen G White écrivit : « Nous ne sommes rien mais Christ est tout en tout. Nous pouvons unir notre ignorance à sa sagesse, notre faiblesse à sa force, nos imperfections à ses mérites, notre fragilité à son pouvoir endurant. » (7MR, p. 41)
Nous avons besoin de fixer nos yeux sur Jésus parce qu’il est notre Sauveur. Il a enduré la croix et tout ce qu’il y a de plus humiliant : la souffrance au plus profond de son âme, la torture et la douleur physiques, l’enfoncement des épines, les coups de fouet arrachant sa peau, les clous dans ses mains et ses pieds, la malice et la fureur des démons et des hommes.
Nous avons besoin de fixer nos yeux sur Jésus parce qu’il est le seul qui peut nous guider jusqu’à la fin. Nous ne pouvons pas douter de son amour. Nous pouvons obéir à Dieu par son pouvoir.

Nous avons besoin de fixer nos yeux sur Jésus parce qu’il vécut sur cette terre. Il souffrit comme nous, il fut tenté comme nous, il comprend nos difficultés et nos tentations. Nous le suivrons jusqu’à la fin. Nos yeux seront fixés sur lui, jour et nuit, il nous conduira jusqu’à la ville céleste.
Chers frères et sœurs, réjouissons-nous ! La promesse de la Bible est absolument certaine, si nous endurons jusqu’à la fin, nous serons assurément sauvés.

Mes sœurs et frères, êtes-vous tentés de vous retourner en arrière ? S’il en est ainsi, souvenez-vous, je vous prie, de la femme de Lot. Prenez la décision aujourd’hui d’aller constamment de l’avant, de ne jamais reculer.

Mes amis, femmes, hommes et jeunes, il reste peu de temps. Très bientôt, nous atteindrons la ville céleste où nous verrons Jésus face à face, Dieu Tout-Puissant et  Rédempteur. Une couronne de la victoire nous sera remise. Les joies célestes nous attendent et nous vivrons dans une société bénie. L’apogée de notre joie sera la présence de notre Sauveur lui-même qui sera là pour nous accueillir. Par la grâce de Dieu, j’y serais. Qu’en est-il de vous ? Amen.
Programme du sabbat après-midi
Le programme sera divisé en trois parties en fonction de la taille de l’église et du temps alloué.

I. PREMIÈRE PARTIE
A. Choisissez douze fillettes qui réciteront douze versets bibliques par cœur. Le verset devra commencer par le mot « Souviens-toi ». Voici quelques exemples :


Exode 20.8

Souviens-toi du jour du repos, pour le sanctifier.

Deutéronome 5.15


Tu te souviendras que tu as été esclave au pays d’Égypte, et que l’Éternel, ton 
Dieu t’en a fait sortir à main forte et à bras étendu : c’est pourquoi l’Éternel, ton 
Dieu, t’a ordonné d’observer le jour du repos.


Deutéronome 8.18
Souviens-toi de l’Éternel, ton Dieu, car c’est lui qui te donnera de la force pour les acquérir (les richesses), afin de confirmer, comme il le fait aujourd’hui, son alliance qu’il a jurée à tes pères.
Deutéronome 9.7
Souviens-toi, n’oublie pas de quelle manière tu as excité la colère de l’Éternel, ton Dieu, dans le désert. Depuis le jour où tu es sorti du pays d’Égypte jusqu’à votre arrivée dans ce lieu, vous avez été rebelles contre l’Éternel.

1 Chroniques 16.12
Souvenez-vous des prodiges qu’il a faits, de ses miracles et des jugements de sa bouche.
Néhémie 4.14
Souvenez-vous du Seigneur, grand et redoutable, et combattez pour vos frères, pour vos fils et vos filles, pour vos femmes et pour vos maisons !
Ecclésiaste 12.3

Souviens-toi de ton créateur pendant les jours de ta jeunesse, avant que les jours mauvais arrivent et que les années s’approchent où tu diras : Je n’y prends point de plaisir.

Ésaïe 44.21
Souviens-toi de ces choses, ô Jacob ! Ô Israël ! Car tu es mon serviteur ; je t’ai formé, tu es mon serviteur ; Israël, je ne t’oublierai pas.

Ésaïe 46.9
Souvenez-vous de ce qui s’est passé dès les temps anciens ; car je suis Dieu, et il n’y en a point d’autre, je suis Dieu, et nul n’est semblable à moi.

Jean 15.20
Souvenez-vous de la parole que je vous ai dite : Le serviteur n’est pas plus grand que son maître. S’ils m’ont persécuté, ils vous persécuteront aussi ; s’ils ont gardé ma parole, ils garderont aussi la vôtre.

Apocalypse 2.5
Souviens-toi donc d’où tu es tombé, repend-toi, et pratique tes premières œuvres ; sinon, je viendrai à toi, et j’ôterai ton chandelier de sa place, à moins que tu ne te repentes.
Apocalypse 3.3
Rappelle-toi donc comment tu as reçu et entendu, et garde, et repens-toi. Si tu ne veilles pas, je viendrai comme un voleur, et tu ne sauras pas à quelle heure je viendrai sur toi.
B.
Chants présentés par les chœurs du Ministère de la Femme
i) Jeunes femmes

ii)
Adultes
Note : Dans la mesure du possible, choisissez un chant qui a une relation avec le thème de la journée : « Souviens-toi… »

II. DEUXIÈME PARTIE – Présentation théâtrale
Cette partie se fera en conformité aux deux sermons :

i) Souviens-toi de Marie (Deutéronome 24.9 ; Nombres 12.1-15)
ii) Souviens-toi de la femme de Lot (Luc 17.31-32 ; Genèse 19.15-26)

Note : Ces deux histoires seront présentées sous forme de sketches.
iii) Prière

III. TROISIÈME PARTIE
Reconnaissez les femmes de l’église qui ont excellé dans diverses activités du Ministère de la Femme. Cela peut se présenter sous forme de certificats, cadeaux ou les deux.
Note : Il serait des plus approprié de donner la coordination de ce programme aux jeunes femmes. Vous pouvez inviter des femmes de la localité ou des environs et les faire aussi participer au programme. Faites de ce week-end un week-end spécial pour le programme du Ministère de la Femme « Entre femmes ».
Citations d’Ellen G White au sujet des femmes
· « Quand une œuvre importante et de portée décisive doit être faite, Dieu choisit des hommes et des femmes pour l’accomplir, et l’on y perdra si les talents des uns et des autres ne sont pas utilisés pour qu’ils se complètent mutuellement. » (Évangéliser, p. 422)

· « Nous pouvons faire une belle œuvre pour le Seigneur si nous le voulons. La femme ne connaît pas sa puissance… Il y a un but plus élevé pour la femme, une destinée plus noble. Elle doit développer ses facultés pour que Dieu l’emploie à sauver des âmes de la ruine éternelle… » (Témoignages pour l’Église, p. 691)
· « Il n’y a jamais eu d’époque où il faut plus d’ouvriers, que celle d’aujourd’hui. Il y a des frères et des sœurs parmi nous qui devraient se discipliner à s’engager dans cette œuvre ; on devrait faire quelque chose dans toute notre église, pour propager la vérité. C’est en effet le devoir de tous ceux qui étudient les divers points de notre foi. » (Review and Herald, 1er avril 1880)
· « Si là où il n’y a qu’une seule femme il y en avait vingt qui fassent de cette mission sacrée celle qui leur tient le plus à cœur, beaucoup plus de gens se convertiraient à la vérité. L’influence ennoblissant et apaisante des femmes chrétiennes est nécessaire à l’œuvre solennelle de la prédication de la vérité. » (Évangéliser, p. 425)
· « Sans aucun doute il devrait y avoir un plus grand nombre de femmes engagées dans l’œuvre qui consiste à se dépenser en faveur de l’humanité souffrante… Lorsque des femmes croyantes sentiront le fardeau des âmes… elles travailleront comme le Christ l’a fait. Elles comprendront qu’aucun sacrifice n’est trop grand pour gagner des âmes à Jésus-Christ. » (Évangéliser, p. 419, 420)
· « Les chrétiennes hautement intelligentes peuvent utiliser leurs talents à un niveau des plus élevé… les femmes et les mères ne doivent en aucun cas négliger leur mari et leurs enfants mais elles peuvent accomplir beaucoup sans négliger leurs tâches domestiques… » (Welfare Ministry, p. 164)
Ministère de la Femme — Comment y participer
Les femmes représentent une force influente dans l’Église adventiste du septième jour. Lorsqu’on répond aux besoins spirituels et autres des femmes, leur force spirituel et leur ministère bénéficient à leur tour la famille, l’église et la société en général.

Vous êtes invitées à prendre part au Ministère de la Femme de diverses manières :

· Au moyen de la prière et de l’encouragement

· En contribuant à faire savoir que votre église, fédération/champ, union et division, ont un programme actif du Ministère de la Femme

· En offrant vos talents et vos aptitudes de leadership
· Au moyen d’un support financier.

Le Ministère de la Femme est actif quant à patronner et développer un certain nombre de programmes et activités. En voici quelques-uns :

· Journée mondiale de prière des femmes (premier sabbat de mars)

· Journée du Ministère de la Femme (second sabbat en juin)

· Journée consacrée à la prévention des abus (quatrième sabbat d’août)

· Je me suis marié avec la possibilité de…
· Programmes d’alphabétisation

· Le pouvoir de l’amour et de la prière

· Projets de la Mission globale

· Retraites, rallyes et congrès régionaux

· Groupes et chaînes de prière

· Ministères des petits groupes/Études bibliques

· Hospitalité de l’Église

· Remplir le rôle de mentor auprès des fillettes, jeunes filles et femmes

· Les petites pièces de la veuve
· Formation des responsables, etc.…

Six points critiques

Six points critiques affectent en particulier les femmes du monde entier. Il s’agit :

· Analphabétisme

· Abus

· Pauvreté

· Risques affectant leur santé

· Lourd labeur

· Absence de mentor et de formation en leadership

En tant que chrétiens, cherchant à suivre l’exemple de Jésus, nous pensons qu’il est important de faire tout ce que nous pouvons pour répondre aux besoins de tous en favorisant la confiance et en aidant à trouver la réponse à leurs besoins. C’est pourquoi le Ministère de la Femme a choisi de porter en particulier son attention sur ces défis.
Avant de pouvoir accomplir beaucoup pour répondre à la plupart de ces besoins, une personne doit être capable de lire. Pour un adulte qui ne sait pas lire, trois-quarts environ représentent les femmes. Elles ne peuvent pas lire les instructions données sur les boîtes de médicaments, remplir un formulaire de recherche d’emploi ou lire les instructions d’emploi d’un nettoyant pour la maison. Elles ne peuvent pas lire non plus les leçons de l’École du sabbat à un enfant ou lire la Bible. Comme beaucoup à l’époque du Moyen-âge, elles doivent compter sur une autre personne pour connaître la Parole de Dieu. 
Chacun dans l’église fait certainement face à de nombreux défis. Le Ministère de la Femme invite tous les membres à s’unir pour partager la bonne nouvelle de l’Évangile !

Adapté du Manuel du Ministère de la Femme de la Conférence Générale
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